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TITO REPOUSSE L'ULTIMATUM 


AMERICAIN 


annonce l'agence À. F. P. à 16h. 


BELGRADE. 


annonce que le maréchal Tito a décidé de 
rejeter l'ultimatum américain 


Ce matin, 
UN VOLCAN | 


se réveillerait 
en Irak | 


Une zone | 
de 120 km. || 
évacuée par || 
ses habitants|| 


BAGDAD, 23 août 
du tremblement de 
à la frontière irano- 
ues de la co 
xploitant la 
commandé l'évaeu: 
ses habitants jusa 
ires de chaque côté de la fron- 
tière, eraignant le réveil d’un 
volcan depuis longtemps éteint. 
La terre tremble, en effet, tou- | 
tes les einq minu 
ques jours dans 


— A la suite 
terre récent 
akienne, les 


tous 
120 kilomè- | 


cette 


La terre tremble | 
à Tachkent | 


2s 
capitale de h 

iique d'Urbekistan, 
locale. 


23 août. = L'agence Tanyoug| 


dans une interview 


Tito déclarait : 
“ Ordre de ne plus tirer 


CONDAMNÉS 
A MORT 
A HAIFA 


ces jeunes Juifs, 
qui montent à | 
bord d'un ca- | 
mion sous la sur- | 
veillance de la | 
police britenni- | 

| 

| 


que, font partie 
des 18 membres 
du groupe Stern, 
accusés d'être les 
auteurs de 
| attentats en 
Palestine. l 


sur les avions étrangers ” 


BLED, 23 août (Associated Press). 


EPONDANT par écrit à une série de questions qui 
lui avaient été soumises par les correspondants 
de l’Associated Press et du New-York Times, | 

par l'intermédiaire de M. Patterson, ambassadeur des 
Etats-Unis, le maréchal Tito a déclaré qu'il avait donné 
les ordres les plus stricts pour que la chasse yougoslave 
abstienne de tirer sur les avions étrangers, même en 
défaut. 

A la question : « Au cas où de nouveaux avions américains viendraient 
à survoler le territoire yougoslave sans autorisation, en serait-il usé à 


leur égard de la même façon que les 9 et 19 août ? » Le chef du gouver- 
nement yougoslave a répondu : 

— Non, j'ai donné les ordres les plus stricts aux chefs de la quatrième 
bare yougoslave de ne plus tirer sur les avions étrangers, civils ou mili- 
taires. 

» Je pensais, a-t-il déclaré au sujet de la deuxième question, que la 
violation des frontières yougoslaves était intentionnelle et avait pour but 
de persuader les Yougoslaves de ce que leur gouvernement devait tout | 
accepter en raison de l'écrasante supériorité des forces américaines. Le | 
survol de notre territoire par des escadrilles entières était de nature à 


LE CONSUL Ë 
AMÉRICAIN 


» C'est pour cette raison, at-il 
ajouté, qu'une forteresse volante a été | 
contrainte d'atterrir près de Liou. 


bliana quelques jours après l'incident 
du 9 août. » 

— Puisque vous avez publiquement 
déclaré que vous aviez été témoin de 
l'affaire du 9 août, pouvons-nous 
avoir votre récit personnel de ce qui 


e ® s'est passé ? 
examine AUJOUT- pi s. kranj, en irain as pébee 1| 
était à peu prés 13 h. 30. J'entendis le 


bourdonnement des chasseurs, Levant 
les yeux, je vis un avion de transport | 
et deux chasseurs qui évoluaient au- | 
tour de lui. Je pensais qu'il s'agissait 
d'exercices. Quand les avions 
disparu, j'entendis encore une 
de mitrailleuse et le bruit de 
d'un avion, 


d'hui les débris du 


second appareil 


BELGRADE, 23 août. 


E vice-consul américain, M. 
Hohenthal, n'a pu se ren- 
dre sur les lieux de l'acci 

dent du second appareil, comme 
il projetait de le faire hier matin, 
en raison des violentes averses 


Mais Il comptait poi 
dre ses rechi 
avoir se 


PRES avoir désigné la pı 
A i représenter dans | 


Les neuf passagers 
du premier appareil sont 
à Gorizia 


Etudiant les résultats du système 
actuel de réglementation du marché 
de la viande, la commission, unani- 
me, a décidé d'inviter le ministre du 


TRIESTE, 23 août. — Neuf oceu-| ravitaillement à porter, dans l'ensem 


Clôturant le débat sur l'Algérie 


M. BIDAULT: 


“ Nous maintiendrons la présence 
française partoutoùse ma- 


nifeste sa souveraineté!” 
Vote de confiance 


525 voix contre 33 


pants de l'avion de transport améri- 
cain abattu le 9 août au-dessus du ter- 
ritoire yougosiave — sept Américains, 


A NANTES 
hésitent à rouvrir 
leur boutique 
Les manifestations mena- 
NANTES, 23 août. 
(Dépêche « Paris-pre »). 
À la suite de la manifestation 
qui dégénéra en pillage, le 
chef du contrôle de la Sûreté Na- 
tionale, envoyé par le ministre de 
Nantes pour y mener une enquêt 
Les dégâts occasionnés par cet 
te manifestation, évalués à 160 
la tournure prise. A l’origine, le 
rassemblement provoqué par la C. 
G. T. n'avait pour but que de 
e d'un ordre du| 
gation cégétiste de-| 
ta enr ee de D 
éte du cortège pour se rendre à la 
aux hôtels et boites de nuit. 
de 
Quant à la police — ll faut parler | 
elle brilla par son absen- | 


cent de recommencer 
cégétiste de mercredi soir, 
l'Intérieur, arrive aujourd'hui à 
millions, disent assez l'ampleur et | 
protester contre la vie chère. 
Vait aller remettre au nouveau préfet | 
is le gros de la fou 
des manifestants grossit alors 
je arriva sur les lieux bien | 


ès la bataille. Dans un communi- | 
M. Escande, préfet de| 
jeure, affirme avoir | 
s ordres à la police pour ré-| 
le calme et opérer, si néces-| 
des arrestations. Il déclare que | 
es instructions « ne paraissent pas | 
ir été suivies comme il conve- | 

Les bouchers et 
gnant que ces manifesti 
ent aujourd 


charcutiers eral- 
ons se réveil 
sui à ouvrir 


ues | 
ponsables des syndicats qui | 


réunis, hier, à 19 heun 
sager les mesures destinées 
viter le retour des incidents qui 
marqué la soirée de mercredi se | 
séparés à 23 heures 

pprouvé l'action des tru- | 


L'ÉGLISE AUSSI 
AUGMENTE 

SES TARIFS 
Mariages et sr poid 


majorés de 25° 


Tout augmente. Le cardinal.arche. | 
vêque de Paris, qui doit veiller aux 
s sécullers de son église et à l'en- | 

, vient de déci- | 
der que les tarifs paroissiaux des ma- | 
nges et des cérémonies funèbres. | 
actuellement en vigueur dans le dio- | 
cese, devront été majorés de 25 p. 100 
Les traitements fixes et salaires du 
personnel laic (chœur de chant et em- 
ployés) sont é t majorés de 
25 p. 100 avec ctif à comp- 


et rétroa 
ter du ler juillet. 


dont un civil, et deux passagers hon- 


ble du pays, la ration hebdomadaire 
taxée à 300 grammes par semaine et 
par personne et de lui proposer l'a- 
doption des mesures suivantes 


grois — ont franchi hier soir la ligne 
Morgan à bord d'un camion de PU N. 
R.R.A., venant de Lioubliana. Accueil 
lis par un Lieutenant de la 88 div 
sion ils ont été conduits au quartier 
æénéral de cette unité à Gorizi | 

Tous seraient en excellente santé, 

‘un d'eux a dit que les Yougo- 


1° Interdiction de l'exportation : 

2 Institution de marchés régul 
teurs avec obligation, pour les ache. 
teurs de certaines régions, de s'y ap- 
provisionner : 

3° Attribution aux préfets de la pos- 
sibilité de publier les prix moyens, 
de contrôler les expéditions et de sur- 
veiller la circulation de la viande. 
cette possibilité de contrôle pouvant 
aller jusqu'à la réquisition : 

4° Création, dans le délai le plus 
rapide possible, de mutuelles d'achat, 

5° Recherche de mesures destinées 

régulariser et contrôler le prix de 
vente au détail ; 
6° Constitution d'un stock de vian- 
gorifiée. 


Léon DEGRELLE 


ne s'est pas évadé 
de Saint-Sébastien 


MADRID. 23 août. — Contrairement aux rumeurs qui le disaient évadé. | 
Léon Degrelle est à l'hôtel Maria Cristina. l'un des plus luxueux de Saint- | 
Sébastien et. bien qu'en liberté surveillée, peut se promener à sa guise dans | 
la ville et rencontrer ses amis, Il doit toutefois se présenter a la police | 
toutes les vingt-quatre heures et rendre compte de ses déplacements. 

L'ex-leader rexiste pourra demander aux autorités espagnoles a quitter 
l'Espagne soit par Irun, soit par Gibraltar. soit encore par la frortiére por- 
tugaise ou par la Republique d'Andorre. Au cas ou il choisirait la Repubiique 
d'Andorre le fait que celle-ci est gouvernée conjointement par le che! de 
l'Etat français et l'évêque espagnol d'Urgel, pourrait créer de nouvenes com- 
plications. 

On attendait hier soir à Saint-Sébastien, l'arrivée de Madrid du charge | 
d'affaires de Belgique, M. Jacques Dethier. 

Le gouverneur militaire espagnol. Mario Pimentel, a annoncé que Degrelle 
souffrait d'sppendicite, mais ne serait pas opéré par suite de l'imminence 
de son expulsion. — (U-P.). 


der « tout ce qu'ils 
de. sauf la liberté 


du gouverne. 


(A. P.-U. P. 


Le prix du vin 
baisse... 


Les employés sont 
défavorisés, constate la| 
Commission nationale |, 
des salaires 


La Commission nationale des salai- 


res a unanimement constaté que l'ap- 
plication stricte de l'arrêté du 29 juil- 
let, relatif à l'augmentation des salai 

res. se traduit par certaines disparités | 


au préjudice des employés. 
Une sous-commission a été désignée | 
pour proposer, dans un délai très 


bref. les aménagements nécessaires. 
Par ailleurs, la commission a étu- 


dié l'application de l'arrêté du 30 
juillet supprimant l'abattement de | 
Ý- pour les salaires féminins, Il a 


décidé que cette suppression se- 
immédiatement applicable avec | 
effet du ler juillet dans tous les cas 
où un emploi est tenu à la fois par | 
des hommes et par des femmes. | 


La commission du Ravitaillement 
| demande 300 grammes 
: de viande à la taxe 


pour chaque consommateur 


erite, Mme Germaine Degrond, pour 
délég: 
l'organisation des nations unies pour 
tation, qui s'ouvrira à Copenhague le 2 septembre prochain, la Com- | 
mission du ravitaillement a pris ce matin d'importantes décisions. 


jon française à la conférence de 
griculture et l'alimen- 


Un supplément | 
de 500 grammes 


de sucre ? 
Peut-être avant la fin| 
de Pété... Surement 
pas avant septembre | 


On annonce que la ration supplé- 
ntaire de sucre, promise e 
s d'août, ne sera pas di 

puisque les contingents prévus pour | 


Ces deux 
ministère du Ravitai 
actes Une seule ration supplét 
re de 500 grammes de sucre avait 
été. dès le mois de juin. mise en place 


et distribuée en juillet 
Ni l'état des raffinages. ni les dis- 
ponibilités ne pouvai permettre 


d'annoncer un autre supplémer 
plus, aucune distribution no: 
hors des contingents normaux, n'a 
consentie aux confituriers 

Le ministre du Ravitaillement a de- 
mandé, cependant, qu'un effort soit| 
fait pour qu'un second supplément de | 
sucre puisse être distribué avant la fin | 
de l'été. mais ce supplément ne sera | 
promis et annoncé que lorsqu'on aura 
la certitude de pouvoir disposer et| 
mettre en place les 20.000 tonnes né- | 
cessaires à un supplément de 500 gr. | 


Un équilibriste meurt | 
avant d'entrer en scène | 


Peu avant d'entrer en scene, dans un 
cinéma des Champs-Elysées. où il pas- | 

riste sur 
gé de qua- 
„ de nationalité belge, a| 
, hier soir, d'un malaise. Après 


été pri 
consultation du médecin de service, 
qui diagnostiqua une embolie, l'artiste 
fut transporté d'urgence à l'Hôtel-Dieu, 
où il décédait peu après. 


.mais c’est chez 


les grossistes | 


Le marché libre, seul, permettra| 
aux consommateurs d’en bénéficier! 


FARGE nous a: 
tion d'un troi 


M 


promis, voici quelque: 
me litre de vin, chaque mois. 


semaines, l'attribu- 


Ce léger supplément devait permettre aux consommateurs | 


de patienter en attendant la récolte que tous les spécialistes s'accor- | 


dent, sauf accident de dernière heu: 


Malheureusement, si la répartition de juillet s'est effectué 


lement, celle d'août L fort 


et une seule distribution a eu lieu jusqu’ 


excellent: 


préve 


Ce retard provient de l'insuffisance des arrivages d'Algérie qui, par suite | 


du manque de transports, sont infé- 


Ferhat Abbas et ses 


amis ont voté pour 


E débat sur l'Algérie, qui avait repris ce matin, s’est 
terminé un peu avant 14 heures par le vote d’un 
ordre du jour faisant confiance au gouvernement 
pour élaborer un statut de l'Algérie. Sur ce texte 


— assez impréc 


— une large union a pu se faire. Il a 


groupé 525 voix contre 33. Seuls les représentants du 
P.R.L. ont voté contre. M. Ferhat-Abbas et ses amis ont 


voté pour. 
Peu avant le scrutin, 


M. 


Bidault était intervenu en 


présentant l’ordre du jour comme un « compromis dans 


le sens de la raison ». 


— J'ai entendu, a dit le chef du 
gouvernement, pas mal de critiques | 
au sujet des affaires algérienne 
preuve que nous ne les méritons pas | 
toutes, c'est qu'elles ont pu être for- | 
mulées devant le Parlement fran-| 
çais. 

« En quelle autre capitale du mon- | 
de un débat aurait-il pu avoir lieu? | 

« La France n'a pas perdu sa vo- 
lonté de rester présente dans l'His- 
toire et de sy maintenir pour le 
bien du pays. 

« Nous maintiendrons la présence 
française dans tous les endroits où 
se manifeste sa souveraineté. 

« Toute histoire comporte des pa- 
ges noires ; ce n'est pas le privilège 
de la seule ‘Algérie. N'oublions pas ce | 


qu'il y avait avant la présence de 
la France et ce que la France a ape 
porté, La nature, elle-même, dément 
ce réquisitoire 

ous sommes dans un moment où 
le bouleversement général se traduit 
dans un vers l'émancipation 


Et cet élan ne signifie par négation. 
abandon, sécession. 

Le mouvement du monde exige des | 
adaptations. Nous sommes disposés à | 
en préciser le plan. 

» On trouve que nous n'allons pas| 
assez vite. Depuis deux ans nous avons 

ison d'avoir confiance dans notre 
ement 

» La France est résolue à l'audace | 
dans le progrès, sans abandonner les 
principes sans lesquels il n'y aurait 
pas de justice et d équite 


» L'Algérie sera débarrassée des 
abus d'un colonialisme dé. Mais 
ceux qui ont travaillé seront défen- 
dus dans le maintien de la paix so- 
ciale et de justice. Mais 11 faut 
que la confiance soit ègle entre 


les éléments rie la communauts 

» Ayez confiance en l'équité et l'au- 
torité de l'Etat français, dans l'amour 
commun d'une juste et libre Patrie. > 


(Suite en page 3.) 


283 amendements 
submergent encore 
la Commission 

de la Constitution 


La Commission € stitution 
a repris ce matin l'ex du projet 
constitutionnel. Elle s'est trouvée en 


prese 


de 


ARRESTATION 
DU 4 ASSASSIN DE 
LA RUE DE CHEROY 


CHERBC 


rieurs aux prévisions. 

lis ne se montent, depuis juin, qua | 
quelque 900.000 hectolitres par’ mois | 
alors que l'importation mensuelle d'un | 
million 200.000 hectolitres était pré- | 
vue 

Et dons la métropole, comme cha- | 
cun le sait, les chais, officiellement, | 
sont vides. Et pourtant ! 
Jamais, à la veille des ven- 
ges, m'a certifié un gros négociant. 
ny eut en France autant de vi 
qu'actuellement 

» Depuis un an, les trafiquants du 
ché noir ont é les 9/10 des dis- 
ponibilités en vins d'appellation. 

Mon interlocuteur sourit 

— Et comme tous les vins sont des 
vins d'appellation, pourvu qu'ils jus- 
tifient d'un nombre de degrés suffi- 
sants (ou qu'un mélange approprié le 
leur donne). Vous pensez s'us ont pro- 
fité de l'aubaine ! Les stocks se nel 
acrus. Les prix ont augmenté où | 
d'autant plus rapidement, que. pour | 


mi 


DES TIRAILLEURS | 


INDOCHINOIS 
fidèles à la France 


LES “21” REÇOIVENT 
un extravagant courrier 


C'est un Anglais qui résume tous les problèmes : 


“Les femmes qui fument 


voilà la cause de tout 


par André-J. MUTTERER. 


beaucoup de gens, acheter du vin| 
constituait un placement. 


» Une pièce — 220 lit 


VEZ-VOUS déjà pensé au nombre impressionnant de lettres de 
toutes natures et de toutes provenances que peuvent recevoir en 


ont mystérieusement | À 


res — de saint | 
émilion 11° se vendait ainsi couram- 
ment de 45 à 55.000 francs il y a seu- | 
lement trois mois, Depuis. Tenez.. | 

Mon compagnon sort d'un dossier 
quelques factures et me les tend 

— La même pièce vaut maintenant | 
30 à 35000 francs. Et les prix les| 
plus bas pratiqués à Bercy. pour du 
vin de qualité inférieure. úl est vrai | 
s'établissent aux alentours de 25.000 | 


Baisses | 
chez le grossiste | 


— A quoi attribuez-vous cette chute | 
rapide des cours ? 

— À la proximité de la récolte et| 
à la diminution très nette de la con- | 
sommation. Le pouvoir d'achat de la| 
plupart des Français ne leur permet | 


méme au restaurant, de payer | 
bouteille de vin 300 francs. Ils 
boivent de la bière ou... de l'eau. 


C'est un point sur lequel tous les| 
restaurants sont d'accord 

— Je vends actuellement, m'a expli- 
qué l'un d'eux, moitié moins de vin 
que l'an dernier, 

» Le elient « boude ». Par contre. | 
les grossistes m'assaillent d'offres. Ei| 
une pièce qui était facturée, il y a 
quinze jours, 36.000 francs. ne revient 
Plus aujourd'hui qu'à 30.000. Les mar- 


— Cette baisse ne se répereute pas 
sur les prix de détail ? 

Mon interlocuteur parait 

rassé. J'insiste cependant. 
— La plupart des détaillants pos- 
sèdent encore du vin achete au prix 
fort. Tis veulent l'écouler, en limitant | 
les pertes. 
François CHARBONNIER. 
(Suite en page 3:) 


chands ont peur. Is vendent. Une 
psychose de baisse se répand. + | 
— Sera-t-elle durable ? 
— Je le crois 
| 
| 


embar- | 


disparu en Gironde | 


Rare 23 août (dépêche Pa-| 
ris-presse). — Le camp de Gradignan. | 
dans la grande banlieue bordelaise, où | 
séjournent encore bon nombre de U 
railleurs indochinois, vient d'être le| 
théâtre de graves incidents 

Des soldats indigènes fidèles à notre | 
pays ont, en effet, mystérieusement | 
disparu. On craint qu'ils n'aient été 
assassinés et enterrés par leurs com- | 
patriotes. On n'a encore trouvé aucun | 
reste des victimes. 

L'autorité militaire, toutefois, vient| 
de faire procéder à l'arrestation de| 
assassins présumés qui ont élé trans- | 
férés dans une autre région. 

Mais à cause de consignes "sévères. | 
il est difficile de connaitre les 
constances de ces disparitions. L'au- 
torité militaire ne donne aucun ren-| 
seignement. 

Toutefois on peut révéler que les 
Indochinois eantonnés dans les envi- | 
rons de Bordeaux étaient restés en 
relations étroites avec leurs compa- | 
triotes d'Indochine, lesquels leur 
adressaient tous les ordres ou consi- 
Enes, qui étaient exécutés. 

La rapidité avec laquelle les ins- 
tructions étaient transmises — moins 
de quarante-huit heures, parait-il — 
laisse supposer que des intermédiaires 
facilitaient les relations. 


UN CAS DE | 
POLIOMYELITE 
AU MANS 


LE MANS. 23 août (Dépèche « Pa- 
ris-presse +). — La petite Thérèse| 
Lecomte, 11 ans, fille de cultivateurs | 
de la commune de Sargé, à 5 km. du | 
Mans, était conduite, hier, de toute 
urgence à l'hôpital du Mans. C'est le 
premier cas de poliomyélite constaté | 
dans la région. 


bloc ou en détai 
pénibles, d'émouvantes, de cruelles. 
Certain: 


les « 21 » ? Il en vient de partout. 


Il en est de 


apportent les revendications de minorités qui se plaignent 


d'être brimées, de groupements politiques ou raciaux à la recherche 


d'un établissement durable. D'au- 
tres sont le fait de fous ou d'illu- 
minés dont on ne peut, évidem- 
ment, prendre les exposés en con- 
sidération. 

Ces dernières vont dormir dans une 
espèce de cimetiere d'ou, pour vous 
j'en ai exhumé quelques-unes. Cer- 
taines viennent d'Allemagne, d'autres 
d'Angleterre ou bien d Australie 
Ceylan, de Grèce, de France aussi pa 
fois. Ii en est méme qui ne mention 
nent aucune origine. Toutes ces leu 
ont. en commun, le déséquilibre de 
l'écfure, qu'elle soit contractée ou 
lâche. repliée. tortillée. emberlifientée 

Du fin fond du Canada, un nomme 
John S. Gabara écrit 

« Je suis J. S. G. le second Jésus- 
Christ avec le Saini prit. Alleluia. » 

Sa lettre qui est. en réalité, une cir. 
culaire imprimée en anglais et en 
tchèque présente cet homme de 64 
ans comme fils de Dieu le Créateur 
Dans les marges, l'auteur a écrit des 
mentions à l'encre rouge telles que :| 
Prière de répondre à mes lettres 
$ Mais pas de bombes atomiques ».| 
« Le soleil sacré mettra fin au monde | 
Amen ». Et en conclusion à cette | 
étonnante missive : « Oui. chère na 
tion, je soussigné, fils de Dieu. ai en- 


voyé cet avis à tous les royaumes 
toutes les nations, toutes les église: 
tous les ministres et au pape Pie XII 


à Rome d'abord, et aux cardinaux et 
À tous les présidents » 

D'Angleterre, exactement du comté 
de Kent, ‘correspondant, dont le 
nom est indéchiffrable. et qui a joint 
à sa lettre un ticket d'autobus obli- 
téré, déclare : 


(Suite en page 3.) 


L'Amazone 
aux cheveux 
dorés | 


«Une grande jeune fille 
aux cheveux dorés enija, à cet 
instant, dans la salle dê bal. Et 
tout parut s'effacer autour de 
cette amazone  empanachée 
d'autruche, dont une longue 
redingote de velours bleu de 
nuit moulait la silhouette et 
qui progressait d'un pas non- 
chalant, le bas de sa jupe re- 
plié sur son bras gauche, en 
fouettant le cuir verni de ses 


bottes, à petits coups de sa cra- 
vache au pommeau d'or... ». 


Lundi dans 
Paris-presse 


D ROMAN INE 
D'AVENTURES ET 
D'AMOUR PAR 
ALBERT JEAN 


—420) 


NEW-YORK, .. août. 
L E temps n’est plus éloigné où les mé- 


ce qu’affirment quelques « businessmen » 


Pas besoin de marcher, puisque ce sont les trottoirs qui avanceront dans tous les sens ; fi 
du parapluie ou de l'ombrelle, car ces trottoirs seront couverts ; pas de rhumes en hiver : de lai 


ment sur les trottoirs roulants du « Shopping Center » de Flushing. Situé à une demi-heure de Man- 


de dollars, 


carton-påte, sont désormais du domaine de la réalité la plus flagrante, Le € Shopping 
mettre l b 11 p Center > qui va s'é quelques pas du siège des Nations Uni 
es bebes loin de l'emplacement de l'ancienne Exposition de New- 


une attraction mondiale. 


et non 


le tout mis gracieusement à la disposition du 
aura € toujours raison > à Flushing. 


‘nes alléchantes. 


Une occasion dans les tissus, un amour 


au son d'une musique de jazz, dont les 
eront généfeusement déversés à travers 
radis. 


OICI la mo- 
quette des futurs 
-m 

sels » de New-York. A gauche 

les trois bâtiments climatisés. On 

jue la surface la plus im- 

Portante est occupée par les parcs à autos 


s'inscrivent 


Trois immeubles de dix étage: 
sera f 


sins univer- 


ter Tichy, lui préfère d'ailleurs le terme 


ces. Non pas que la chos 

cents commerçants ont d: 

au futur € Shopping Center > de Flushing. 
On y vendra de tout 


: robes et radios, 


me, si vous passez de ce côté vers le printemps de l'année 194 


de choisir sur place la végétation 
de vos rêves, et le peuplier ou le 
chéne-iège vous sera livré le 
lendemain, tout emballé, à do- 
micile. 


D ROMAN INÉDIT 


THA -CHRISTIE Se 


Traduit anglais pay MICHEL LE HOUBIE 


Nul doute que tous les articles 
à vendre ne fassent envie aux 
clientes. La tentation de tout 
acheter sera donc peut-être le 
point noir de ces merveilleux ma- 
gains, car [es budgets familiaux 
y subiront une menace perma- 
nente, et Madame, rentrant chez 
elle, déplorera sans doute à mots 
couverts l'insuffisance de son 


ir d’ 
— A moi, pas tellement I répliqua entendu. IN revient à sa chambre, se || | Pouvoir d'achat. 
Batue. Si j'avais été malin, J'aurais desnabilie, descend par la corde et 
tout de suite vu clair. I y avait la retourne à la nage à Basterhead Bay 
cloche — Mais si Kay était entrée pen- 
— La cloche ? Quelle cloche ? dant qu'il était là ? 7 
Z Celle qui sonnait dans la cham, | Je parierals qu'elle avait été MOTS 
bre de Barrett. J'ai toujours pens légèrement droquée. On ma dit 
qu'il y avait sous cetie histoire de quelle avait bâillé toute la eol- P 
cloche quelque chose de pas catho- ree. De plus. il avait pris soin de CROISÉS 
lique. J'ai failli trouver quoi iors- se disputer avec elle dans la jour- 
qu'en Visitant la malson J'ai vu une Rée, Ge qui l'avait décidée à fer- 
grande perche dont on se sert pour mer la porte de sa chambre... 
ouvrir les fenêtres, mais ce n'est que -— Je ne me souviens pas avoir LILI V V VI Vi v X X 
plus tard que j'ai compris remarqué l'absence de la boule eur 

11 se recueillit quelques secondes le garde-feu. Quand l'a-t-ll remise 
et reprit © en place ? 

— Cette cloche, son rôle dans l'at- “"— Au matin, quand toute la mal 
faire fut de donner un alibi à Ne- son était en révolution. À son re- 
vile Strange. Lady Tressillan ne se tour, 1] avait eu toute ia nuit pour 

pas avoir appelé Barrett. foire disparaitre tous ies Indices, 

Elle ne s'en souvenait pas pour la  reconstituir la raquette de tennis 

bonne raison qu'elle ne lavait point prendre les dispositions  nécessat- 

appelée ! C'est Nevile qui, dans le res Au passage, je vous signale 

ait à l'aide de cette longue que le coup qui tua lady Tressi- 

tionné la cloche en tirant Han fut donné à revers. C'est ce 

i courent juste ui nous ft croire que le criminel 

Gemous du plafond. H sonne. Bar- dtait gaucher. Strange, souvenez- 

| ett descend et voli Nevie dans le vous, était un joueur répuié pour 

|| hall, sur le point de sortir. Elle troue son revers.. 

vera lidy Tresilian bien vivante. | Audrey éleva les deux mains 

Nevile Strange a son alibi. Mais dans un geste de défense 


T BATTLE, qui jamais, sans doute, n'avait trouvé 
auditeur plus attentif, raconta l’histoire de Mac 
Whirter. A 

— Je lui dois beaucoup, dit Audrey, quand il eut fin 

A lui et à vous aussi ! 


montent vers le ciel... avec, a 
alors, direz- urquoi avoir ad- = Je vous en prie | fit-elle. Je contré Fabienne, je m'étais explication de cette extrava- me presque tous les passagers. D'amour Ia 

. direz-vous, pourq e s ds de journaux e 
ministré un somumifère à Barrett, n'en puis plus | senti troublé, J'avais hésité uand, la châtelaine, arrivant de arépes. Pris de lirios. dre bn 
puisque le crime devait être commis Battle sourit. longtemps à lui confesser ce enfin, eut fait les présentations qui + nête Bigouden vend s 
avant minuit, c'est-à-dire avant que  — Je vous comprends, mais. HOR. — Qui croissent dans es || trouble. Un jour pourtant, que nous  s'imposaient. f des crépes et des cierges 
la drogue eût eu le temps d'agir ? croyez-moi, cette petite conversa- bois. — 2. Le sage sen contente. || étions ensemble, à la campagne, La nouvelle venue était un des AUJOURD'HUI, avec un autre mé. | “Ün Pardon en Brent est une tra- t 
Simplement parce qu'il fallait qu'on tion vaus a fait du bien. Et vou- Donma — E Dan SES sous la voûte fraîche des marron. médiums les plus connus de Paris dium, j'ai fait une nouvelle | dition particulièrement digne, maje 
fût bien persuadé que le crime avait lez-vous, madame Strange. me per- ee niers qui conduisait au château Vers 22 heures, en effet, s'étant séance de spiritisme. Raoul, à nou- | tueuse, sucrée Este ques mal 
été commis par quelqu'un de la mai- mettre de vous donner un çon- groises. En épelant : participe. — || d'une amie, où nous avions trouvé assise dans un fauteuil et ayant ie. veau est i m'a exhorté au | mes se perdraient 
son, Les premiers soupçons portent seil? Fr Dr te une hospitalité aimable, je m'étais courage, en me pro nt dans le | grande Armorique 
sur Nevile, comme il l'escomptait — Bien volontiers. Canha Sr Ern, SU at> enhardi à décharger mon cœur. monde terrestre, et à brève échéan- | Beaucoup de des šeala, per 
Barrett parie. L'innocence de Ne- — Eh bien, vous avez vécu pen- PU D Os ne Fabienne m'avait écouté avec une Un conte inédit d ce, des joies nouvelles, et dans l'au- | tre lui-même doi 
vile éclate, si évidente que nul ne dant huit ans avee un fou. atteint Cle Caiana UE évidente, bienveillance, male aussi n conte inédit de tré, une montée vers ia lumière O tristesse AU PALAIS DE GLACE secs 
songera à se demander à quelle de manie homicide. Cest assez Le responsable des grandes ca- | | avec une froideur dont Je m'étais Pi qu'auront méritée mes souffrances. al. O er ob À 
heure exactement il est arrivé à ihò- pour détraquer le système ner- RSS SE E OU onné. Quand J'eus fini, sans s'ar- ierre CHANLAINE Mais au moment où Je livre au pa- que ia Rond-Poin Champs-Elys 
tel. Ses mouvements, après son dé- veux de n' qui. mais ma See En épelant + vieux —— 10. || rêter dans sa marche, sans m'enve. | pier cette confession, je me demande | mence. Jusqu'au se Fa 
part, sont faciles à reconstituer, Nous tenant vous devez prendre le des- Monnaje éfrangère. Général amó- lopper de ce regard qui me boulever- s'il a été bien sincère, s’il n'a pas] vront le cierge, Mais “LA BATAILLE DE CAEN 

pas revenu par le sus! Vous n'avez plus rien à crain- e p Aee g sait tant, elle se décida enfin à me Le Ear incité Fabienne à faire le voyage qui à une promenade laique 
pas pris de bateau. dre et il faut que vous vous en e eara E E répondre: g yé yers le clel, deux yeux qui, peu tué, parce qu'au fond, n'étant gne. La foi se per Films et documents inédits 

11 a donc traversé à la nage. C'est un persuadiez une fois pour toutes | Rene — J'aurais préféré, Francis, que eu. s'étaient dépouillés de leur pas encore complètement dégagé de en Bretagne ? Où done A 
bon nageur, mais il lui a néanmoins Elle lui sourit. Elle n'avait plus 2 ues I Arbre. Pres |] vous eussiez gardé le silence. Certi médium était entré en il ne pouvait | majesté des pardons d'antan ? 
fallu ne pas perdre de temps. Il son regard glacé d'autrefois Ber cipitation. = HI Prénom mascu- |] vous le savez, j'ai pour vous une af- E appartint à un au- nera sur la plage e 
franchit la baie, grimpe à la corde yeux disaient son émotion et sa re- n. Ministre mah fection qui pourrait se muer en ends un homme qui me dit a pas rappelée à lui 


qui pend à la fenêtre de sa cham- connaissance. En èpelant : elle est demeurée at- 


a rs de l Elle eut une très légère hésitation. au mol natal. — V. Echan Vest pai je le eût vraiment aimé. soleil pou uronne d'or. 
e eia e r AA 3 É Déjà je me préparais à question. Vois avec une affreuse biessure à Le‘ » a pes lo be 
grandes taches humides, mais sans — Vous avez dit aux autres que VI. p x ner Fabienne. Mais elle reprit tete. 
en tirer de conclusions, j'ai le re- vous aviez connu une jeune file.. Note, à — Ce n'est pas un vivant qui l'oc- Elle s'arrêta un instant, Je profi- THEATRE VERLAINE 
de l'avouer — enfile son veston ‘était comportée comme je li masculin. 3 cupe. Mais un mort. Oui. Vous savez tal de ce silence pour regarder Fa- : B 


tre chez lady Tressilian — vaux. 
pamons 1 — tout ça ne iui prend pas li fit ouf de la tête et répondit : Solution du Problème N° 419 


de deux ou trois minuies — C'était ma propre fille. Ce qui HOR. — 1. Commerçant. — 2. Strasbourg. Or, sans qu'il me Peot Le médium continua : 
L 2 chère, que le mi- = $. Oi— 4. demandé, je lul avais promis de — J'ai compris maintenant le 
none | E E = 


lieu i. Ce sont de ces qui Olive. Oc. — 7. Lot. Génant, — 


x ~i a serment, ancienne fe mpose le sacrifice 
nous Sont envoyées pour nous en 3. Ase. Eis. Di. — 9. Gérant. Neo. ee RE 
À mire) è pe, volant TH. de PARIS 
à v 
Peut-être en saurez-vous la solution IV Mue. — V. Et. Erigent. — VI. hi inie M oga Be vara E e e 


demain... Mais, dès ce soir, vous pour- Roosèvelt. — VII Cnidiens, — 
urprenante pièce POLICIERE de Mme Agatha VII As RT (Raymond Tro- 
Christie + 10 PETITS NEGRES », au THEATRE ANTOINE. phng Nu. Aronde. — Trie 


de pas: 


LE ,DONALD ! 
MERCI 


(Copyright 1946 by « Opera Mundi » and « Paris-presse 


Les futurs “grands magasins” | 
_ deNew-York:troisimmeubles 
Lee de dix étages marsis 


ET SONORES 


t 27 S ~ 

| américains, qui vont créer, dans ce but, un De ial perm P 

f véritable paradis du consommateur, où la Ciureni hni anea jonit DURAND) il . 
1 fastidieuse tournée des grands magasins deviendra un plaisir sans mélange. l S comprendront . 


ch-ud cireulera à foison, tandis qu’en été, une brise légère et fraiche vous sera fournie gratuite- Š INEMA 


hattan, ce centre commercial sera construit d'ici deux ans et coûtera environ cinquante millions RESTAURANT 


CRE Hollywood n'a done plus rien à inventer. Les rêves les plus extravagants des met- 
«Et l'on pourra rit iizra Lette pin amamni HOPITAL.. 


ork, sera pourvu de commodités révolutionnaires qui en feront 


au vest i a ire Imaginez un groupe de bâtiments aux lignes audacieuses, de gratte-ciels, où se trouveront réunis des centaines de 


magasins bien approvisionnés, un cinéma et un hôpital, des restaurants et un music-hall, un dancing et un jardin d'enfants, 


A la chaîne... ans, possède une auto de course — une vraie — construite sur | |Opėra 


En arrivant au < Shopping Center > la ménagère américaine Er À En x RES sé 
Jaisosra- son Sason bil MASSE GRN: A SRE le CSE Warwickshire. Le véhicule du petit Roger est mů à l'électricité. On lui 
ture à l'un des étages capables de contenir cinq mille véhicules. en a déjà offert plus de 100.000 francs. 

Elle laissera son bébé à la nursery en échange d'un ticket numé- 
roté. D'un pas léger, elle saute sur le trottoir ro 
lant qui la conduit sans effort le long des vitri- 


bibi ? La voici qui descend et pénêtre dans le ma- 
gasin de son choix. Le tout se passe, bien entendu, 


Déjà des commerçants 


dont la façade 
de briques de verre transparent, domine- 
tont l'ensemble de ce projet, que l'adjectif < mo- 
derne > est impuissant à décrire, L'architecte, Les- 


tionnel > qui, semble-t-il, excuse toutes les aud 
paraisse fantastique ici, car plus de deux 


demandé à louer des magasins et des stands 


igidaires et maisons préfa 
briquées, savon à barbe et hélicoptères de tourisme. Vous pourrez m 


mander un arbre ou un buisson de la taille qui vous plaira. Il suffira 


ES la minute où j'avais ren- lequel elle se présentait, Nous ei 


amour si mon cœur était libre, 11 ne 


que J'ai aimé Raoul. li a été tué, bienne dont les traits. soudain, 
r son char, en pénétrant dans  S'ét 


qu'il m'en coûte, je serai fidèle à ce 


avions coutume de nous réunir SON, ouvrit 
Fr à table, nous trou. Crayon, du 

nous ea, Ques mots aux lettres si mal formées 
Cependant un Qu'en me penchant vers elle je n'ar. 
peu étonnés de l'aspect voyant sous livAi pas à 


al 


Donald Duck. se 


QUELLE MERAVEILL CN fut m: 


Paris-presse 


Le gosse le plus fier du monde... 


EST sûrement le jeune Anglais Roger Brown qui, âgé de trais | 


client qui, décidément, 


| Ainam 
Ambigu 


mesure par son père, ingénieur dans une usine d'automobiles du 


de petit 


SUR LA COTE BRETONNE 


où les étoiles regardent 


E plus traditionnellement du Cav. Wépubi 


ns, tomber la pluie... 


effluves 
ce pa- 


Aux ur, a 
beux-Anes m 21 


! 
| 


a des aspects très « bout du mon- 


de Trestraou ne (De notre envoyé spéci 
sable aux 


re BERGER) 


estivants. 


€ lone Depuis longt 


chanté en put 


Pauvres gens ! ils sont venus par 
trains spéciaux et bondés. Ils ont 
acheté rue de la Paix les derniers 
paréos, les « ensemble-plage » les 
Plus audacieux, les shorts les plus 
révélateurs. lls ont trouvé une plag 

ordre de ma: de 


rare modestie. | 
de réentendre 
et préférérent marque une é 
r dans leur chair pluiôt que de 

r à Paris des atours de plage 
yant pas servi. Inci 

on put voir des cu 

froid, des corps sa- 
tatinés sous la bise... Et le cos 
leil finit enfin par avo é. À pa 


15 août 


Tabarin "s s La Joie renait 


EILMS FRANÇAIS 


oire q 


afrubert 
inepresse 


9, com 


astres. 
Que n'ont-i 


ci et di 
pas trouvé | 


éléments. L 
plage gagni 
des vacanc. 


corvée 
la batailk 


Moulin- Rouge 


„Damia fait sa ren nn? pamunteh 


Palais de Glace … La à 


trée et Madeleine@lnes 1.35 Le ciei est à vous 
: Sologne préside unlsn"" o, 
. concours de beauté|.. PA Rosier Mme 1 


Mauss å 
On peut boire du pas 
uiree. Qui suiioes, à 


FILMS PARLANT ANGLAIS 


Damia est revenue et avec f| Agriculteurs Victoire sur la 


de la rue et de h 
Hélas 1 l'envoi 
que pour qu 


gens | ire 4 Printemps de la 
Avenue, p Ass. sur la 


inése Mad, perm, à c 
Cinemonde-Opera. Ret. h 


EARR en hâte le 
NTRE un concours de, estivante 
beauté et une prom: seur: 

nade sous la pluie, M. 
deleine Sologne se livre aux 
charmes de la conversation en 
compagnie de M. Schlosberg, 
son mari (à gauche) et du 
cinéaste Alexandre Esway 


Arthur Allan 
d'éioquence pour 


déc 


Rad.-Ciné 
Friomphe, 14, 2 Fruit 
d Pardon | Vivienne, perm. manes. 


rté. Face à| FILMS ETRANGERS DOUBLES 
de gens écou- | Ciné-Pr. Ch.-Eiy, 


a yierge | Cineph, Mon 


re 


Et puis, il y eut le G: 
de Notre-Dame de la C 
la mer, des millie 

messe en ple 
couronnée d'or attend ei 
miracle du soïell. Les ch 


Fabienne fut tuée sur le coup, com- 


y ierge de la Clarté | Jean Boyer et 
net. pour demeurer le seul être qu'elle | se vengera-t-elle et gardera-t-elle tout | ia viriSE S 


DEMAIN 66. rue Rochechouart, 66 


RENTREE de 


ent crispés. 


Attractions - Daneing| Î 


LUNA-PARK 


| 
ntends, Ii ne veut pas que son manas 


LE GRAND SUCCES DE LA SAISON 


REBECCA 


Soir. 20 h. 45 (sf mer.) MAT, dim. 15 h. 


TH.AMBIGU 


déchiffrer. 
rès de louables ef- 
vint, dès qu'elle eut 


nous offre | 
qui nous font oublier les | 


cision, 
faires, dont je m'occupais 
Le lendemain, je retrouvai Fa. 
bienne dans le parc. Je l'interrogeai 
sur son état d'âme. Elle avait mé. 
dité pendant la nuit et paraissait, 
enfin, décidée à accepter d'unir sa 
vie à'ia mienne 
— Auparavant, ajouta-t-elle, 
J'obéirai aux suggestions de Raoul 
J'irai en Suède. Avant la guerre, li 
fondé une affaire, et délégué 
s à un ami avge lequel j'ai 


Ma OLYMPII 


(223 


pinnan as 


[CLAUDETTE CC 
RAY MILLA 


t faire ce voyage 
revenir par avion. ppa- 
reil, pour une ci qui reste mys- 
térieuse, s'abattit en flammes au sol. 


en 


AY 


nas manan NON SKYLARK. 10) 


on 


JAQQUES NARU 


Il n’est que temps pour les 


‘21” 


d’éteindre le brüûlot 


DE TRIESTE 


Les Anglo-Américains se dé- 
battent dans l’imbroglio des! 
races et des frontières, en 
Istrie et en Vénétie Julienne 
(De notre envoyé spécial Yves DELBARS) | 


S 


sa vérité 


| 
Le conflit americano- | 
| 


yougoslave 


DEVANT la mise en demeure des | 

Etats-Unis à la Yougoslavie de| 
relâcher les aviateurs américains | 
sans quoi le conflit serait soumis à | 
l'ON.Ù., le maréchal Tito s'est in- | 
cliné, Estce l'URSS qui le lui a con-| 
scillé? D'après le FIGARO, « on 
considère à Washington que l'au-| 
dace qui marque les actions du| 
gouvernement Tito se trouve dans | 
les encouragements reçus à Mos-| 
cou. Cependant on tend à penser| 
que les gouvernements satellites ne 
manquent pas d'exercer une in- 
fluence profonde sur la ligne géné- 
rale de conduite de l'URSS et que 
la politique d'intimidation du ma- 
réchal Tito pourrait ne pas re- 
présenter très exactement les dé. 
sirs du Kremlin, » « Si l'URSS. 
comme nous le croyons, veut la 
paix, dit M. J. Piot dans l'AU- 
RORE, pourquoi la rendre chaque 
jour plus difficile en provoquant 
l'irritation et la méfiance du peu- 
ple le plus pacifique du monde. 
mais aussi, lorsqu'il est décidé, le 
plus résolu : les Etats-Unis ? » M 
Albert Mousset, l'EPOQUE, étudie 
le problème de la « solidarité sla- 
ve » provisoirement axée sur «la 
poussée communiste, » Et « toute 
la question est de savoir si cette 
conjonction d'intérêts slaves sou 
l'égide moscovite représente ce que 
les Allemands appellent «une com- 
munauté des destins ou une tons- 
tellation éphémère du ciel diplo- 
matique.» Sécurité ou impérialis- 
me russe, « c'est l'aspect intensif 
du confit entre Washington et 
Belgrade, dont l'aggravation ris-| 


querait ‘de mettre deux mondes 
aux prises. » C. Richard Eaton cà- 
bie de Washington à FRANCE- 


LIBRE, en touchant du doigt tous 
les points névralgiques, Yougosia- 
vie, Détroits, Iran, ete. : « L'Amé- 
rique est décidée à ne plus céder. 
Selon le plan actuel du gouverne- 
ment américain, une nouvelle ten- 
tative d'avance russe ne pourra 
plus se faire qu'en ayant recours 
aux armes, » Pour COMBAT, M. 
P. Kauffmann, le raidissement des 
Américains en Europe n'est qu'u- 
ne conséquence de l'évolution en | 
Asie, et l'affaire allemande re-| 
int l'affaire chinoise : « l'Allema 
Zne n'est plus un danger, mais une 
proie; la Chine appelle toutes les 
<onvoitises, » Et l'organisation ra- | 
pide de l'Allemagne serait peut - 
être « l'une des conditions aux- 
quelles la paix mondiale devrait | 
être achetée. » C'est l'avis de M 
Maurice Schumann dans l'AUBE : 
« refaire l'Allemagne c'est refaire | 
une guerre. » Pour l'instant, ce 
qu'il y a de rassurant, c'est que 

s Etats-Unis n'ont pas menacé du 
recours aux armes, mais à l'O.N.U.. 
aux « hommes de la paix » Au 
bord de ces conflits, la France ne| 
peut jouer son rôle que si les poli- 
tiques extérieures opposées ne 
trouvent pas, chez elle-même, des 
concours contradictoires. M. Ma- 
gnien, dans l'HUMANITE, fait 
avec véhémence, le bilan de « la 
politique antisoviétique et proalle- 
mande condamnée, par l'opposition 
grandissante en Angleterre et aux 
Etats-Unis » et déclare que « I 
gression diplomatique contre la 
Yougoslavie fait partie intégrante 
de cette politique d'hégémonie, de 
division et de catastrophes. » A! 
lons-nous vraiment vers l'incendie 
< A travers cette Europe qui reste 
dominée par l'énigme allemande. » 
dit M. A. Stibio, l'ORDRE, « la paix 
qui se cherche est un effort pour 
pousser plus loin les avantages de 
la guerre, tout en consolidant con- | 
tre la poussée adverse les barrages 


et les digues. » 


courses 


Résultats d'Enghien 


X DE L'ORTILLE 


3. Alcaloide Ut, Bates) (01) G 
A M. k, Veruy +1 

2. Quarta (P. Emmaueli (107 IP 

LU a partants ay Juwele Fi, 
>. Prix DE LA FORTE MATE 


Fambara (F 
à M J Des 
Laboureur IF 
Chevalier de Ma 
Encolure, 4 


= Le Cabaret exotique 


LA CABANE CUBAINE 


danseuses créoles 


et l'orchestre CASTELLANOS 


42, rue Fontaine TRI 16-68 
1 Ouvert toute la nuit 


LE 
NOUVEAU 


CLOTURE ANNUELLE 
Réouverture le 30 août 


I, pour se faire une idée du problème dit « de Trieste > (et qui 
est celui de toute la Vénitie Julien: 
une carte, on constate qu'il s'agit d'une région située entre | 

Trévise et Pola, environ 160 kilomètres, sur 50, avec un million d'ha- | 

bitants. C'est alors que les difficultés commencent. Il faut avant tout | 

porter sur la carte un minimum de. 


GORIZIA, … août 1946. 


et de l'Istrie) on consulte | 


9 lignes aux tracés sinueux. 
Ce sont : la trontiére actuelle de | 
l'Italie et deux frontières yougoslaves. | 
Trois lignes de partage évoquées cons- | 
tamment, celle de feu Wilson. celle | 
du général Morgan. occupée actuelle- 
ment par les troupes anglo-américai 
nes, et celle de Bidault. Puis. le tracé 
des revendications yougosiaves maxi- 
ma, et ia ligne des contre-proposi- 
tions. série modérée. de Rome. Enfin. 
les diverses frontières 
l'Etat international de . Trieste. 

Mais. cette trame finie, rien 'h'esi | 
encore fait. Entre ces lignes il faut 
disposer comme des points d'une ta- 
pisserie ethnographique, les commu: 
nautés slave et italienne enche- 
vétrées l'une dans l'autre. Les 
statistiques abondent. Elles sont tou- 
tes affirmatives et toutes contradic- 
toires 

Admettons que le travail des cons- 
tatations raciales soit accempli. 

Les conditions topographiques in- | 
terviennent alors. Dans ces régions | 
montagneuses, elles dominent l'écono- 
mie quotidienne. Des communautés 
sont séparées de leurs compatriotes. 
ou des marchés de vente et d'ap- 
provisionnement par des crêtes dif 
fieiles à franchir. Ainsi, les faubourgs 
de Gorizia étaient obligés de se ra 
vitailler à Ljourane, à 120 kilomè- 
tres de distance | 


La_solution juste 


semble introuvable 


Si par un miracle de technique et 
d'ingniosité, une ligne de partage 
raisonnable avait été établie — bien 
entendu sur le papier — son appli 
tion se heurterait à un facteur M 
main qui domine ici toute la situa- | 
tion. C'est la haine engendrée par In 
lutte à travers les siècies entre I 
liens et Siovènes et dont on ne peut 
se rendre compte qu'en voyant sur 

Pick son expression quotidienne. 

P'Les oppositions sont d'autant plus | 
categoriques que les partisans de Tho | 
sont considérés comme des commu- 
nistes non encore assagis. 

— Is sont, de plus, animés d'une 
ardeur exterminatrice. Plusieurs per- 
sonnalités des cercles d'affaires de 
Trieste se préparent à quitter les pa- 
rages. En toute objectivité. je com | 
prends leurs craintes. Mals ceci ne | 
veut pas dire qu'il soit possible de | 
donner tort ou raison aux uns ou| 
aux autres. 

C'est peut-être de cette irréducti- 
bilité que viendra la solution. Depuis 

quelques années, des déplacements 
massif de populations ont eu lieuLes 
migrations de cetie guerre ont con- 
sacré cette tactique des populations | 
fuyant les dangers continuels des con- | 
flits ethniques. C'est inévitablement à 
ce déplacement spontané des popu-| 
lations se considérant comme sacri- 
fées qu'aboutira toute soluion du 


problème. 
La solution juste parait introuva- 
ble. La vie lui substitue une pra 


que dure et sévère. 


de_l'Adriatique 


Le cas de la ville de Trieste est 


rojetées de | 


La Fédération postale 
travaille à la solution 
du conflit des P.T.T. 


Un contingent de drap 
accordé aux postiers 


Le Conseil national de la Fédéra 
tion postale a poursuivi ce matin ses 
travaux. 

On attend encore la réponse du Co- 
mité national de grève aux proposi- 
tons faites hier pour l'organisation 
du prochain congrès national. On sait 
que la Fédération donne à quatre 
inembres directeurs du Comité de grè- 
ve leur place dans cette préparation 

Ce matin, la discussion a porté sur 
l'examen du- rapport d'activités. 

À la demande des délégués, ce rap- 


port sera imprimé et envoyé à toutes | 
les sections. 

M. Souchet, secrétaire fédéral, a in- | 
formé le Conseil qu'à la suite d'une 
démarche de la Fédération postale 

auprès du Ministre de la Production 

lustrielle, M. Marcel Paul avait ai 
fecté 300 tonnes de arap à l'améllor 
tion vestimentaire des postiers, 


Le trafic ferroviaire 
par le mont Cenis 
reprendra le 

17 septembre 


MODANE, 23 août. — Modane re- 
prendra le ler septembre son rôle de 
ville internationale avec la reprise 
du trafic ferroviaire par le tunnel du 
Mont-Cenis. 

Les ingénieurs italiens et français 
ont inspecté la ligne Modane-Cham- 
béry ainsi que le tunnel du Mont- 
Cenis avant la mise en exploitation. 


[— 


| Vous pourrez chasser || 


dimanche 
„mais la caille 
seulement et dans 


certains départements | 


Certains chasseurs pourront faire, | 
dés di 


je. 
arrèté, paraissagt, ce matin, | 
l'Officiei 


“JE N'ECOUTAIS 
| PAS AUX PORTES ” 
dit l'ancien maître 
d'hôtel dHitler 


MUNICH, 23 août, — Arthur 
Kannenberg, ancien maitre d'hô- 
tel de Hitier à la Chancellerie | 
de Berlin et à la Maison Brune, | 
vient d'être relâché du camp 
d'internés civils de Garmisch 
qui l'a hébergé pendant quelque 
temps. 

Répondant aux questions des 


Journalistes, Kannenberg a fait 
ensuite les déclarations sui- 
| vontes : 


— Eva Braun était entièrement 
dévouée à Hitler et poussait ce 
dévouement jusqu'à odopter le | 


| régime végétarien du mima | 
partiei tout au moins... 
car Eva se rattrappait e 
repas. Et « je fermi | 
| yeux ». 
» Car les menus de Hitier | 
| étaient  spartiate: Ses repos | 


consistaient souvent en pommes 
de terre à l'eau, beurre, fromage 
et une pomme. Hitler avait peur 
de grossir. 

» Une fille de cuisine goûtait 
les mets avant quils 


(c'est ainsi que Kannenberg ap- 
pelle_ Hitler). 


Palestine : 
5 divisions 
britanniques 
en état d'alerte 


JERUSALEM, 23 août. — Cinq di- 
visions britanniques et 15.000 policiers 
sont sur les dents, C'est, en effet, au- 
jourd'hui que le général sir Evelyn 
Barker doit confirmer ou commuer 
ls condamnations à mort des 18 
membres du groupe Stern de Haïfa 

Un appel téléphonique anonyme 
adressé cette nuit au commandant du 
port de Haïfa, menaçant de faire sau 
ter I « Empire Heywood » avec les 
700 réfugiés juifs qui se trouvent à 
son bord, a amené la police militaire 
à prendre des mesures préventives | 
s'étendant à toute la ville de Haïfa.! 
Le navire a quitté le port à destina: 


tion de Chypre. (U.P.) 


Paris-presse 


s enflamme 


PERPIGNAN, 23 août 


U 


Mile Mari 


Raynaud, 53 


Mlle Raynaud décida de renvoyer 

Forgues et lui offrit de partager les 

biens acquis en commun parmi les- 

quels figurait un couperet qui revint 
omme. 

Furieux d'être chassé, Forgues se 
saisit de cette arme et alors que Mlle 
Raynaud lui tournait le dos. il se 
saisit du couperet et l'en frappa par 
trois fois à la tête. La victime s'en 
fuit vers le jardin, poussant des cris 
d'épouvante. 
| Croyant l'avoir tuée, Forgues anta 

quérir des bouteilles d'essence dont 
il arrosa la chambre et ses propres 


Après avoir tenté de tuer sa maitresse | 


Il s'ouvre les veines 
à l'essence 
puis il se pend 


(Dépêche « Paris-presse 3). 


N drame passionnel vient de bouleverser le petit village d'Alzonne, 
à 14 kilomètres de Carcassonne. 
s, vivait a 


vêtements. *Alors que sas habits 
taient en flammes. l'assassin s'empa- 
d'un rasoir avec lequel il s'ouvrit 
s veines du poignet gauche. 
Véritable torche vivante. 1 
s le jardin où il réussit 
vrir une corde avec laquelle il se 
pendit dans le grenier à fourrage. 


s'entuit 
à décou- 


Les 
voisins retrouvèrent son corps en- 
touré de flammes et de sang dans 


le grenier qui flambait. 


Quant à Mlle Raynaud. ses jours ne 
paraissent pas en danger. 


un Parisien, Jean For- | 
gues, dont le moindre défaut était peut-être d'aimer trop la bout: 
Les amants étaient constamment en querelle. 


NOS DÉPARTEMENTS D 
TRAGIQUEMENT DE 


Lecteurs, 


répondez à l'appel 


Participez à la collecte de livres 


pour L'ALSACE e 


organisée par 
ENVO 


DE BONS ROMANS ; 


DES OUVRAGES D'HISTI 
DE ME 


DES CLASSIQUES EN PROSE OU EN VERS 


DES LECTURES D'ENFANTS ET DE JEUN 


E, D'EDUC 
à « Poris-presse », 100, rue de Richelieu, 
| Service de la Collecte des Livres 


E L'EST MANQUENT 
LIVRES FRANÇAIS 


Lectrices, 
de Philippe BARRÈS 


t la LORRAINE 


Paris-presse 
YEZ 


OIRE, DE SCIENCE, 
TION MENA 


N'oubliez pas 
qui seront répa 


de joindre votre nom 
s par les soins des 


| Le téléphone 


est interrompu entre | 
Vienne et Belgrade 


VIENNE, 23 août. — Les communi- 
cations téléphoniques entre Vienne et 
Belgrade sont + bloquées », annonce- 
t-on ce matin. Les services compé- 
tents viennois ignorent la raison de 
cetie mesure. et le temps qu'elle va 
durer. (A. P) 


L'ANGLETERRE S’INQUIÈTE 


de la production intensive 
attribuée aux usines de guerre 


AU LUXEMBOURG 


Un mémorandum 
français à propos 
de l'Italie 


par Raymond HENRY. 


EAUCOUP de bruits circulent, 
ce matin, dont on ne sait — 
pour se permettre une méto- 


encore plus complexe. C'est un point 
de fixation qui attire toutes les con- 
voitises Sans le port créé par le ba- | 
ron Bruck, apôtre du Mittel-Europa. | 
ui, en 1848, transforma ce village 
le pêcheurs en port de l'Europe Cen- 
trale, l'Italie ne s'y sentirait nulle- 
ment attirée et la paysannerie slovène 
et croate, éblouie, n'aurait pas chot- | 
si comme symbole de ses aspirations | 
le phare de Trieste. 

Le port n'a pas d'importance direc- | 
te pour l'Italie, ni même pour la You- | 
gosiavie, I est concu pour desservir 
avant tout l'Autriche et la Tchécoslo- 
vaquie. La Bavière, les lignes de che- | 
min de fer de l'ancienne Autriche- | 
Hongrie, dont Bruck avait été mi-| 
nistre du Commerce, sont construites 
dans cette intention. C'est à cette po- 
Utique qu'il doit sa place importante 
dans le domaine des assurances et son 
développement industriel, et cette ri- 
chesse qui en avait fait la mine d'or 
de_l'Adriatique, 

Dans les circonstances actuelles. 1) 
n'a rien perdu de son apparat. Entre 
deux bagarres, les Triestins s'amusent 


bruyamment, dansent et crient la 
moitié de la nuit, comme sils te-| 
nalent À nous rappeler qu'il y a à 
peine 25 ans aient encore Aut 


s 
chiens et que, si tout peut ne pas | 
finir en danses — en attendant ils 
n'ont pas l'intention de s'en priver. 
le gouvernement 


colonel, vient de faire une déc! | 
fort rassurante : e Si 
des vivres était entravée 
sez en clair : si la guerre inté-| 


rieure s'aggravait, et si Trieste était| 
coupée de son ravitaillement naturel | 
— tout le monde serait nourri par| 
nous. » 

En attendant cette éventualité, on | 
regarde avec anxiété Paris. 


ouvi 
que M. Georges Bidault se prépa- 
rerait à s'embarquer avec M. 
Attlee pour rencontrer M. Truman 
en plein Océan. 

On raconte ensuite que des négocia- 
tions sont engagées à Saint-Sébastien, 
afin d'aboutir a la réouverture de la 
frontière espagnole. En bret, la fan- 
taisie coule à plein bord et ces diverses 
istoires font surtout honneur à l'ima- 
ination de ceux qui les ont inven- 
fes. 

On dit aussi qu'un mémorandum 
français a été déposé sur le bureau de 
la Conférence de Paris. à propos de 
nos revendications à l'egard de lIu 
lie. Cette fois, l'information est exa 
te, sans toutefois apporter aucune sur 

en effet, un mémora 
mais il ne fait qu'affh 
mer la position que nous avons tou- 
jours détendue sans rien y ajouter ni 
en retrancher. 

Il est probable, d'ailleurs, que 
délimitation de la frontière franco-it: 
lienne par les « 21 » ne soulèvera 
pas de grosses difficultés. Sur les quel- 
que 200 amendements aux divers tral- 
tés de paix qui se sont abattus sur le 
secrétariat genéral de la Conférence, 
pas un seul n'a trait à cette frontière. 
Plusieurs, en revanche, se proposent 
de remanier la ligne prévue pour la 
frontière  italo-yougosiave, que les 
Ukrainiens, en particulier, voudraient 
remplacer par une ligne intermédiaire, 
entre la ligne suggérée par l'URSS. 
et la ligne suggérée par la France, 
C'est sur cette frontière italo-yougo- 
slave qu'il faut s'attendre à de nou- 


de la zone 


LONDRES, 23 août. — Selon 


il est « fort pos: 
rocédé 
informations relativ 
Zone d'occupation sovi 


On rapporte, en effet, de source 
allemande, que les grandes usines 
souterraines de Nordhausen et de Nie- 
dersachswerfen. dans le massif du 
Harz, à l'est de Kassel, produisent 
des V-2, dont certaines pièces se- 
raient fabriquées à Berlin même. 

Ce særaient ces V-2 que les Russes 
expérimenteraient à Peenemuende, 
près de l'embouchure de l'Oder. 


300 avions par mois 


Selon d'autres informateurs alle- 
mands, 300 avions de chasse par mois 
sortent en moyenne des ateliers Jun- 
kers à Dessau. Des armes portatives. 
dont le fameux pistolet Mauser, 
seraient fabriquées en grandes quan- 
ütés à Suhl et à Zella-Mahlis, en 
Thuringe. Ces deux usines sortiraient 
environ 10.000 pistolets par mois. 
La grande usine de wagons de 
Gotha, au sud de Weimar, construi- 
rait des pièces détachées pour chars, 
de l'artillerie lourde et des châssis 
pour artilierie sur voie ferrée. Enfin 
des munitions seraient fabriquées 
dans maintes petites villes de la zone 
soviétique, surtout en Thuring 


Dès 1945 


Le porte-parole du Foreign Office 
a déclaré que des rumeurs relatives 
cetie activité soviétique en Alle- 
magne circulaient en Angleterre de- 
puis un an déjà, et que M. Bevin 


ble » que la Grande-Bretagne demande à ce qu'il soit 
une enquête par les quatre grandes puissances au sujet d 

des fabrications de matériel de guerre dans la 
que de l/Allemagne. 


soviétique 


un porte-parole du Foreign Office, 


LE DÉBAT SUR L'ALGÉRIE 
La Constituante a voté | 
la confiance au gouvernement 


(Suite de la première page) 


M. Bidault a été très applaudi. 
Divers orateurs avaient précédé le 
chef du Gouvernement à la tribune. 


Dans une atmosphère paisible o 
avait entendu Mme Sportisse, commu- 
niste, prêcher « la constitution d'un 
front national contre le colonialis 
me » ; M. Borra, socialiste, affirmer 
l'attachement de ses amis à la vieille 
formule de la libération de tous les 
hommes ; M. Demusois, communiste, 
demander la suppression du gouver- 
nement général et la création d'un 
Parlement algérien ; M. Viard (M.R. 
P), s'étonner de la volte-face du parti 
communiste qui, en 1944, était pour 
l'assimilation absolue. 

Mais la présence à la tribune de M. 
Fehrat Abbas devait animer le dé- 

Le leader du 
confond dans 


parti du Manifeste 
les esprits rétrogrades 
le général Giraud. MM. Quilici et 
Rencurel, c'est-à-dire tous ceux qui 
l'ont critiqué. 

Mais il entreprend de 
sur une lettre à Pétain 

de me suis adressé A lui pour 
respecter le gouvernement que 
Français s'étalent donné 

— Non. erie-t-on sur tous les bancs 

‘communistes sont particuliè- 

rement vexés. 

M. Fehrat Abbas enchaine aussitôt: 

S Nous sommes des fédéralistes et 
non des séparati 

= “Alors, interrompt M. Rencurel, 
pourquoi vous ne voulez pas du dra- 
peau tricolore, celui que Bugeaud 


s'expliquer 


à Abd-el K 
en invoquant 

de Georges 
sident Lebrun. 


M. Depreux intervient 


— Responsables de l'ordre républi- | 


cain, dit-il. nous avons fait 
la légalité républicaine. Dans 
Messali Hadj. on nous taxe 
blesse, Jà de courage. On nous a dit :| 
Montrez voire force pour eviter de | 
vous en servir. Je réponds + La 
France a d'autres moyens à sa dis- | 
position = la fidélité aux principes de 
liberté et d'humanité. 

Le ministre d'ajouter que la France | 


ne fera pas, en Afrique du Nord, laf 
politique du choix entre « 


et le cercueil ». Ceci dit, M. Depreux | 
poursuit 

- Il faut en finir avec l'exploita- 
tion des indigènes Les temps d'u 
certain colonialisme sont révolus, 
faut en arriver à celui de la justice | 
sociale 


| UN MAIRE 
| SAVOYARD REVOQUE 


MOUTIERS, 23 août. — Le pré-| 

| tet de ja Savoie a révoqué de ses| 

fonctions le maire d'Albiez-le-Vieux, | 

qui refusait de livreri le lait de sa | 

ferme. Il avait été condamné pour 

ce motif à 15 Jours de prison et 5.000 
cs d'amende. 


avait abordé cette question avec M. 
Molotov au cours de la conférence des 
ministres des Affaires étrangères d 
juillet 1945. Le ministre britanniq: 
avait déclaré qu'il avait reçu des rap- 
ports circonstanciés au sujet de la 
production du matériel de guerre dans 
la zone d'occupation soviétique, et 
qu'il serait heureux si une enquête 
pouvait être menée qui ferait dispa- | 
raitre « tous soupçons injustifiés ». | 

M. Molotov avait répondu que ln | 
démilitarisation de l'Allemagne n'avait | 
pas encore été effectuée 


Une nouvelle mission 
britannique à Potsdam 


On apprend à Berlin de source bri- | 
tannique autorisée qu'une mission mi. | 
litaire britannique officielle a été dé- | 
signée, qui s'installera, au début de | 
septembre, dans la zone d'occupation | 
soviétique. au QG. du commande- | 
ment militaire russe à Potsdam. Elle 
sera dirigée par le major général 
€. G. Evans 

Cette mission constitue le pendant 
de ja mission militaire soviétique au 
QG. des forces d'occupation britanni- 
ques, où cette dernière travaille de- 
puis plusieurs mois déjà. Elle est des- 
lince à faciliter et à améliorer la 
aison entre les QG. britannique et | 
ruse en Allemagne. 


veaux accrochages et c'est par consé- 
quent Trieste et la Vénétie Julienne 
qui restent à l'ordre du jour, beau- 
coup plus que Tende et Brigue, dont 
personne ne semble plus vouloir parler. 


L'ÉTRANGE COURRIER 
des “ Vingt et un” 


(Suite de la première page) 


« Le ciel se demande si vous per- 
mettrez aux quatre hauts gradés 
d'élire de leur propre choix les mem- 
bres pour les votes du peuple en 1950 
et après. » 

À cette phrase surprenante en sue- 
cède une qui ne lui cède en rien : 
« La plante musquee retrouvera son 
parfum, Atlaquez vos jardiniers ». 

Et pour tout éclaircir : « Les tem- 
cause de 


tout 

La prose des correspondants béné- 
voles n'a pas toujours une tenue aussi 

tique, aussi noble. Témoin cette 

itre ou plutôt ces lignes écrites sur 
une de nos trop célèbres cartes inter- 
zones : « Si les représentants de Mut- 
solni sont admis au Luxembourg 
pour discuter le bout de bois (sie), 11 
n'y a pas de raison que je n'y sois pas 
convié pour imposer les revendica- 
tions de Hiter et du Grossreich », Et 
c'est signé : Goering. 

De Saint-jean-Cap-Ferrat, une lon- 
gue, longue lettre A l'écriture couz 
rant d'un bout à l'autre des 
comme un fleuve qui ne peut s'arré= 
ter, dit ceci : « Messieurs, vous com- 
mencez à m'agacer. Vous n'ètes que 
d'immondes crapules qui avez capté 
la confiance des pays que vous re- 
présentez en flattant leur vie du mo- 
ment » -~ 

N est vrai que la même personne, 
à quelques jours d'intervalle, envoie 
une nouvelle lettre pour mettre les 
choses au point : 

« Je vous supplie. pour l'amour de 
vos pays et l'avenir de la Terre, de 


m'appeler à la Conférence de la Paix 
Je m'excuse des expressions que j'ai 
employees dans mes dernières lettres. 
mais je suis vif et ne me voyant pasi 
invité. alors que je sais que j'ai rai- 
son, mon sang n'a fait qu'un tour.. 

Je suis absolument certain que si 
vous vouliez m'entendre, nous arri 
verions à la paix éternelle sur la 
Terre, à l'entente et à la fraternisa- 
tion s. 

Certains ont des préoccupations en- 
core beaucoup plus psychiques, phy- 
siques et metaphysiques. Ainsi ce- 
lui-là qui, de feylan, adresse aux 
« 21 » un message divin, en quelque 
chose comme 8 pakes d'une écriture 
invraisemblablement bouleverse. 1 
dit entre autres : « La base de la pla- 
nète Terre est la limite du fluide con- 
tracté avec la force centrifuge. En 
tournant sur son axe, elle maintient 
les conditions normales de chaud et 
de froid... Cette Terre commence à 
sécher et à durcir de plus en plus... 
Le processus de la nature, c'est la 
danse divine ». Mais, hélas | après 
un si encourageant début, il se borne 
à préconiser en conclusion e que 
l'humanité essaie de réaliser la vé- 
ritė et d'aller droit son chemin en 
évitant tout ce qui peut opposer les 
uns aux autres ». 

Et pour finir, cette lettre qui n'est 
pas d'un fou, ni d'un illuminé, mais 
peut-être simplement d'une personne 
pleine de oon sens. Elle vient d'une 

une adresse de Suisse 
(Saint (Saian Gal: Elle ne contient que 
deux d'une écriture nette : 
SEa Der consiste à donner et non 
à prendre ». A.-J. M. 
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Le vin est en baisse 
„chez les grossistes 


(Suite de la première page) 

— Et les autres ? Ceux qui ont déjà 
profité de la baisse ? 

— Quelques-uns — ils sont une 
minorité, je l'avoue — ont diminué 
leurs prix. Ce qui a contraint ieurs 
concurrents du voisinage à les imiter. 
Je pourrais vous citer tel patron de 
restaurant populaire qui, pour attirer 
la clientèle, vend déjà son vin sur la 
base de 115 à 120 francs le litre, 

— C'est une exception. 

— Oui... Certains commerçants met- 
tent au contraire la situation à profit 
pour augmenter leur bénefice Mais 
cela s'est toujours produit. Et les 
cours restant trop élevés, le consom- 
mateur n'achète toujours pas. Ce qui 
ne peut qu'accélérer la baisse, 

— Après la récolte ? 

— Vraisemblablement, 

Je sns encore une hésitati 

— À condition que le Ravitaillément 
rétablisse la liberté complète du com- 
merce des vins : c'est le seul moyen 
de faire cesser le scandale des appel- 
lations contrôlées. 

» Le prix du vin ordinaire augmen- 
tera peut-être, mais si chacun peut en 
acheter à 50 francs le litre. personne 
ne voudra plus payer un vague Bor- 
deaux 200 franes la bouteill 

>» Si nous, restaurateurs, avons la 

ssibillté d'offrir à nos clients du vin 

des conditions abordables, croyez- 
vous que les appellations dites con- 
trôlées trouveront encore acquéreur ? 
> Elles disparaïtront peu à peu. 

Mon «compagnon, cette fois, est 
lancé. T s'arrête juste pour respirer. 
et reprend déjà : 

— Le maintien d'une réglementa- 
tion, même partielle, telle qu'elle est 
actuellement prévue par le Ravitaille- 
ment, ne peut que favoriser le marché] 
noir. 

» Les stocks sont abondants. La 
récolte sera belle. Pourquoi hésiter ? 
„> Je suis certain que. «i M. Farge 
rétablit la liberté du commerce des 
vins, le vin ordinaire ne se vendra 
pas à Bercy, cet automne, plus de 
30 francs je litre, Voulez-vous pa- 
rier ? 

Mais ce diable d'homme m'a paru si 
sûr de son fait, que je me suis bien 
gardé d'accepter. F. C. 


Radio 


Musique 
et demain 


d'informations : 8 h. 13 et | 
13 b. 15. Principales émissions 
pu S b., Culture 


et v adrense à vos envois, 
préfets d Alsace et de Lorraine. 


Ravitaillement 


Vos rations 


A partir de dimanche, E, Ji : 2 
œufs ; J2, J3 : 4 œufs ; le même 
jour. seront répartis : Paris, du ler 
au % arrondissement inclus ; Seine : 
sections B et D ;; Seine-et-Oise 

communes nt partie du secteur, 
ainsi que les communes à supplé- 
ments nationaux suivantes : Corbeil, 
Essonnes et Eta 


seront valables jusqu'au 
So septembre. 


RS | 


il [LES PETITS PLATS 
|DANS LES GRANDS 


| VOUS POURRIEZ MANGER 
AUJOURD'HUI : 
MELON GLACE 
VEAU JARDINIERE 
COMPOTE DE POMMES 


Vean jardinière 
Choisir un beau morceau de veau 


faire dorer d. à graisse chaude, 
puis 1 ec une cuillerée de 
ognac poivrer et faire cuire 
doucement, casserole couverte pendant 

e heure et demie à deux heures, 
selon la grosseur du morceau. A moie 
tié de la cuisson, mettre à cuire aue 
tour de la viande quelques pommes 
de terre coupées en gros dés, quel- 
ques carottes coupées en rondelles, 
une et un quart d'heure avant 
je servir, des champignons, puis des 


trois quarts di 
salée. 


ELECTEURS, 


les listes électorales se- 
| ront closes demain same- 
| di à minuit. 


éalablement cuits aux 
de l'eau bouillante 


PERDU chatte persane bleue, 26 juillet | 
Forte récompense — Auteuil 03-94 


à 4a GRANDE MAISON : 
d CAOUTCHOUC 


3, Boulevard MAGENTA 


ETRO RÉPUBLIQUE 


| 
LES BONS or u LIBÉRATION |: 


a 


INTÉRET PROGRESSIP | 


3 sont exempts de 
bus impôls sur Le revenu 


= EN RECLAME œm 


enranr | 895 
SPORT - BABY 


41, Bd Batignolles - METRO ROME 
PARIS - C 2 sur demande 


Résultat garanti 
très bien danser. 
rez, 91 av 


en l'étude de 
4, 


septembre ! 


GAvenue de CLICHY- Mét:o PI C 
1S8 Rve LAFAYETTE. Près G à Nord 


| VON U 


Sachez danser 
en 3 leçons- 


Soirées plein air pour 
Lycéum Dumaine-Pe- 
Villiers, F Wag. 4-9. 
OFFICIERS MINISTERIELS 


udg de Ms, Léon ODIER, notaire 
4, rue H.-Dup 5 


VENTE 


enchères publiques à Toulon 
dier, notaire à Toulon, 
rue Hippolyte-Duprat, le mercredi 23 
6, à 14 heures 30 
MEUBLE à TOULON, 17, 
de 5 étages sur rez-de- 
oit à la parti- 
ancière de l'Etat 


1, D'un 


evé de 4 étages 
nistré, Avec droit 
inanciére de l'Etat. 
PAYABLE. 


 Odier, rédacteur du cahier di 


UNE FOIS DE 
ET POUR LA 3% FOIS 


We GUEULES CASSÉES 
r gros lot de 


sagné le 


10 MILLIONS 


e qui porte à ? milliards et 
c montant des lots remboursés 


à" "5 IMPERMÉABLES 
_ 5 ? 


falentin 


LE POI DES CAOUTCHOUCS 


19:18" 


mi | 
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omire 
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ENQUÊTES, RECHERCHES, SURVEILLANCES | 
et Industrielles 
48 année. 58 bis Choussée-d'Antin, Tri.14-02 


ACHAT BIJOUX | 


MICHEL, 6. place Madeleine (2 étage | 
ACHAT Exp. | 


ve or BIJOUX ix) 
27, POULEVARD DES ITALIENS 
Horlogerie suisse. 


CR: os ire 


SEILLE 
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MARSEILLE 


-presse 
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100, rue de Richelieu, Poris (2°) 
= 
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ût 1946, « 


e 


Commencée dans un décorum olympique la grande première Les Championnats du Monde cyclistes, commencent demain 


d'Oslo qui vit FRANÇAIS, FINLANDAIS et RUSSES À ZURICH, CHAILLOT et RIOLAND 


; à : : J À ance 
produire une grosse impression se termina en aaa E AE? la e ko 
Emotions, enthousiasme, clameurs se Em. y | ES deux belles victoire 


de commencent d 
main après-midi, à 


A p : heures, au vélodrom Harris, l'étonnant démarreur. Sensever BARTALI ET PLATTNER 
d'Oerlikon, dans _ la k surprendrait en allant en finale; Ri SUR LA ROUTE ii, côte 
mélangèrent pendan eures avan ER: SR mn a m eE Ia UE à c 
les séries et repê- YF en demi-finale, sil y parvient pavée de 1.200 mètres, 


Z + VERS UNE FINALE PETERS-ORTELLI routiers « pros > Auro: 
les séries éliminatoire: ur s'expliquer. 
TS lamaa et « pros ») _ Le premier titre mondial de la pour. PORE, Féspunse B 
1k première série du demi-lond. Suite va donner lieu à des luttes ser- Rice] seront 
Avant cette êre » examinons  rées. Les principaux concurrents pros pictoire détac 
les chances de nos représentants. Louis Seront : Adriaenssens (Belge) ; el  étonnerait p 
Gérardin sera pour Van Vliet, Sche- (France) ; Ortelli (ital he Du côté 
k- rien, Babi Gos. lande) et Koblet (Suisse). Nous devons Date 
selin, etes un serieux adversaire NOus atiendre à une finale Peters-Or. On Pjeurieme. m 
< Toto », dans un bon jour, sur une telli, dont le Hollandais devrait sortir Oscar P 
iste 'i e, ut aller en Vainqueur, ntage de con: e parfaitemen 
Baie, et qui sait Mais ne nous ber- Dans le rang des « purs », nous au- Circuit de Jo. "Nos represen: 
cons pas de douces illusions, pourtant Tons, nous l'espérons, un très gros suc- fanis, Gueguen, Aubry, Baldasss 
ce serait pour lui une manière élé- cès français à enregistrer avec Roger Ferrand ou Delescluses doivent se co 
Sanie do feter, dimanche, la Saint Rioland, qui n'aura à craindre que porter honorablement et ce serait 


(amateurs et « pros » 


que la nuit amenûât le désordre 


OSLO (via Radio-France). — Dans ce Bislet Stadium, en 
pleine ville d'Oslo, en cuvette 
des cheminées d'usines, qui à 
de stadium olympiqu 
ssés aux somm 
répondent 
x portes. 
A l'heure exacte, 


pérer une belle seconde placi 


derrière le fameux Da: 
Ì, lui aussi, s'est réservé 


nt ses advermires dès le dé- 
paga r la fin, mais se 


la pei 


le rol Haakon 
. Le 


Louis. Eu en a Er l r y en réelle surprise si l'un d'eux l'empor 
Senfitleben peut surprendre et avec Gillen : le Belge joye; J'ADE tai Le Tehèque Rozvoda 
un peu de chance espérer atteindre Fleming ; le Suisse Schaer Van Kerkhoven. 
; P ARPA les demi-finales; Vigué doit se mon. Le demi-fond se résumer: dier; les Danois < 
D icial Les Finlandais doublement victorieux supérieur aux Suisses Hagenbuch. moins notre avis, en un terrible match les Anglais Maitland. Moreton 
r Ganz, Lohmuller, aux Danois Falk franco-suisse entre jot, jens Castellucci, 3 
DC OL dans la nuit funambulesque Rp Ep pr en 
n aux quarts de finales, ce sera déjà très seront particulièremen tables, Scheer, Ernzer 
En attendant l'arrivée du marathon, nous assistèmes, L a A a aA 
Gaston BENAC dans ia penombre, puis Vobseurité a da ot de Hein Per jen amateurs, notre ivori sara ere EAn. OIE erer Ha sonne EAE Rotmécher p 
gr e o le Suisse Oscar Platiner, qui devreit de forme actuellement, aura les faveurs Suédois Jauemar, J. Johans 
Era se re en finale avec l'Anglais de notre pronostic guayen Attilio sont également capa 


ouverts, Jl distança le dernier qui étal 

Suédois Tilman. Heino s'envola à 
pre record, Plus grand que Maki 
courait dans un joli balancemes 
dable aisance, 


bles de sim 


L'ITALIE RÉINTÉGRÉE A L'U. C.I. 221: 


serait déjà pa mais € 


tour, fait un discours et proclame les Championnat 
puis la foule chante à plei 

On a voulu 
et il faut con 


jons à un grand exploit athlétique, 
très compétente, ponctuait d'acel 


es courses aux titres, Jeux Olympiques 
pleins d'enseignements, 


: z être encore Gérant 
= chaque tour. E ZURICH, — (De notre envoyé spécial, Ye ost, rétttée mann réserve. maja re, Encozs n l Oren 
ngt-sept Juges à ' prr EC | DR du sms dut Sen 
rent sur doute demi-étages, en tenue impeccable, chemise sit dues e les fonctions : Juge A l'arrivée. piste et 
bianche, ornée dun brasard vert, pantalon blane, et Ja excellente vuit dana ga Wamoo-iit. le PA Belna i geai x i t 
éradition oiympique sers respectée jusqu'au bout aree trois = ma rosier à, Oer Tome : M, Peratag (belgique, = z 
Sabdo où (ici porehoirs pear ls vainqueurs poroneire ' Fa nous disen -gaires pinte; MN Join A Pétra-Pellizza passen 
aui seront étrennén par le drapeau vovidtiguo Gnlouré des épreuves de celte Journée d'euveriere. E i aniani 5 
Couleurs françaises et italiennes, et par Miles Sevrivkova, M p f va. eins - Bandot. (Ha facilement le 3° tour 
Ostermeyer et Piccinini, symbole de l'union des nations Nuit de pagaïe . mr: MM Haras Brook! 
par le sport, gramme du jour appelait le © nense : ] 
3y Et, après les espérances que nous avait données Cousin, Le programme z appelant y j, Abadie a à Brooklyn 
Magnifique parti très vite, trop Vite, et qui f linésidene, tait l'éloge funebre _Abadie sont secré RM y! 
assistèmes à ja chute du nouvem A Siet guasa anme roc BROOKLYN. — Pétra-Pell 
s dans l'immense foule nin, celui du saut en hauteur, D, oa e| passé aisément je troisième 
voir leurs eva lo premii Milan, Avello et. de là, ü'par de | championnat des Etats-Ur 
Quand Je t assi tr lis ont battu la paire améri 
complète Le cosreut ‘smteur beigs, La Bal, | aan CDt Dattu "€ 
a tribune de press ie a Eurico, A lentratoesent a ia| AVOry-Everts par 


officiels formaient 


Leurs prochains 
Cheville et au poigoet, allait mieux hier 
Sans le soiree, mai e'a participation aus | O. Niell-Guernesey 


Le 5000 m., à Oslo, sera l'épreuve sensationnelle des championnants, gro épreuves officielles reste ‘douteuse. 


nt l'élite de l'athlétisme européen, avec les Wooderson, Reiff, Heino, Sly- emo T i 


CARRE E ee | AR esn Une échappée de KERGOET 
A Prague, JANY joue avec les records marque le début de la 3° étape 


| il n'insiste pas et se laisse rej dre 


Ce sont nos deux repré 
qui menérent entièrement 
300 m., mais le premier avec plus d 
plus Vite aussi, Hansenne et le Suédoi 
deux nettement en tête, ne luttérent pas pou 
place, se regardant dans les yeux et se réservant pour 
samedi 
— Je me sentais très bies 
Je crois pouvoir 
mais Holst Sorensen est un bien dur morceau. Evidemment, 
i partira favori dans la finale, premières défaites suédois 
Hansenne, en grande forme, qui réalisa 15 12", peut finlandais et 


G. VALLEREY et “MULIN” vainqueurs #TourdelOuest in... 


(De me à l'aventure. mais sans plus de Te 
Perl tat car, après avoir pris 500 mètres 


Jean LAPEYRE) d'avance, il sera rapidement rej 


Le plus grand 5.000 de tous les temps! Mais match nul en water-polo nocmEvonn:mmreame, — tes à ME Le piy 


coureurs ont pris la route, une route faire. Le peloton na perdu Que Le 
. GROSBORNE) 


réalisé à Bmo par l'équipel €nsoleilióe à souhait, où ia chaleur Guen, qui a crevé 


s'annonce accablante pour la journée 


OSLO (via Radio-France), — ra abaissé d'une dizaine de secondes. 10* 8/10 et moins. Karakulov (U.R. (De notre envoyé spécial J. 


L'épreuve vedette de cet après-midi IL y a encore Nyberg (14° 30” 8/10), SS.) qui a réalisé 10” 6/10 est l'X soviétique | Les premiers kilomètres sont cou- EEtiré sur pi 
sera le 5000 mètres, le plus grand champion de Suède, Reiff, Belgique de l'épreuve. Trandberg (Norvège) | PRAGUE. — On se demandait com- lequel est taillé le bassin, étaient cou- En plongeons du tremplin, Muling-| verts rapidement par le peloton, enca- Peloton traver: à 
peut-être qui fut jamais couru au (14 26" 2/10), le Hongrois Csaplar, 10” 7/10, Csanyi (Hongrie) 10” 7/10) ment le public, qui faisait la queue vertes de spectateurs qui s'accro- hausen sassure le meilleur avec| dé par les régionaux Avant Rochetort-en-Tern x 


monde. Une douzaine de concurrents Zatopek, Tchécoslovaquie (14'36" 6/10), et Egemose (Danemark), 1 
sont capables de réaliser moins de le Finlandais Peralae (14' 34” 4/10), sont réguliers au-dessous de 11 
14° 40" le Danois Poulsen, Breistroffer. my n'a pas été gâté. 

Les compétences nordiques pensent _ Au poids le géant esthonien Lipp 


8/10, 


3/10, | à l'entrée du stade nautique de Bar- chaient au moindres acpérités 131 pts 97 sur le Tchèque Kacl.| Mais à 11 kilomètres du départ. un Muller s'échappe et traverse le vil- 


randob, arriverait à tenir à l'inté- Jany fit ce qu'on attendait de 119 pts 07, dont les plongeons man-| premier démarrage sérieux. C'est le lage avec 45 secondes d'avance sur 
rieur. Ii y parvint, et les falaises dans i! puivérisa le record du bass Quent de finish, Le temps d'exéeu-| jeune Breton ‘de Paris, Kergoet, qui le peloton de tête. emmené par Ker 
lisant 58 sec. 6, le meilleur temps tion n'est pas nettement séparé de| Sen va tenter l'aventure à quelques goet, Dolhats et Carrara. 


que l'Anglais Wooderson gagnera en donnera aux Russes le premier titre. ait jamais été effectué en Tchecosi l'appel et de l'entrée à l'eau. kilomètres du but. 
La ne rmnretie lot Le Pie rl: dues. Tout Juste Ouchakov m'avait _ Enfin, en water-polo, le public] „Cela ne fait rien. D'une allure al- 5 
ee pre Le Tie DE awoyo Spi edina attu ar nderson ==: s. à Prague, moms de ja français vécut une premiére mi-temps Bor: coureur, pourait son ose Un Modifications au calendrier 
peu cependant fausser la physiono. | x ` minute, et à Brno, où le bassin de inquiéts : 2 Pa t à côté pe 

+ vmond MARCI 50 mètres est rapide, il ne nagea la Tchécoslovaquie, sur des buts mar- esan! de lui. avee un | 
PT RER Raymond MARCILLAC a et rade N'ne ma aui par Teamy Jeune joueur de| large sourire, D now ase s del de l'équipe de France 


T . 

i | Jany fut gêné par l'eau trouble et vingt ans, qui possède une grande| pose ma candidature pour les Naŭons.| Le bureau fédéral de la 
MS SE nuna paee yN Y COMprend plus rien SEE prd DS me ameua Mere | dsan 

aires Heino devrait courir en moins lement avant son arrivés à OUD Langskammer, réalisa 1 mo 1 so 2 ser que dans la seconde mi-| „„Boutade sans prétention, car Ker-| Je mererec $ 
de 14° 10”, chose qu'il m'a encore ja- | L'Islandais Huseby, petit, mais à M | meilleur temps tchèque dans ce bas- EE nn la clame pour blen faire] 10 pour le mu 
mais faite. l'impressionnante carrure, qui a réa- (De notre envoyée spéciale Germaine HERRING). | r Après le repos, Spillaert, qui avait 


x Georges Vallerey fut, lui Au Temple, 22 kilomètre, 11 a 800| pour France-Portu 
Parmi les autres concurrents consi- lisé hier, xt m. Pa, à l'entrainement, GLASGOW. — La troisième confrontation Théo Médina-Cliff Ander-| gêné dans ce bassin, car il y ma paru noyé en première mi-temps,| mètres d'avance sur le peloton. Mais.| ration hollandais 
dérés comme redoutable: marqua par trois fois, sur de belles 


on cite le sera son plus fort adversaire, avec le] son d'hier soir au Kelwin Hall n'a pas apporté grand éclatrcissement sur| quait de points de repère: de ce se rendant compte que son effort e pour Holland 


Suédois Durkjeldt dont la forme jeune Suédois Nilson, la révélation| ja question de rivalité qui sépare ler deun honi fait, 1 rai se aussi bien passes de Bermyn et Lefebvre et la| inutile et ia Par siieu. ie Deni 

à | la questi é qui sépare les deux hommes car, quoique la vic-| fait, il rata son virage, aussi bie p qu'aucun compagnon n'est ar ailleurs, le bureau a 
#améliore et le Hollandais Slijkhuis. des derniers championnats de Stock-| toire d'Anderson ait été proclamée au pointage, il n'y avait, à mon sens. | dans le 100 mètres dos À duel que France mena, jusqu'à cinq secondes! disposé à venir lui tenir compagnie,| demande de reclasseme 

On ne parle pas beaucoup de Pujazon. holm (15 m. 69) de supériorité évidente ni d'un côté ni de l'autre. Médina a cherché lo| dans le relais: cela ne l'empécha de la fin, où Svehla réussit à arra- | d'honneur régionale du R.C. Vichy e 
Tant mieux, La surprise n'en sera que „Au saut en hauteur, Lindecran:| coup dur qu'un manque de précision lui a empêché de trouver. pi An | pas de puivériser à son tour le record Cher le match nul : 3 à 3 retiré à Mulhouse, Grenoble. Brive e 


plus grande car, nous. nous savons (Suède), 2 m. 0l, Paterson (Angle-| Gerson a tout mis en œuvre pour justement ne pas se mettre dans ja| des 100 mètres dos en 1 m. 
ce qu'il peut jaire. Le record de terre) 2 m., Bolinder (Suède), 1 m. 98.| trajectoire d'un des virulents crochets du Gitan. “| Que son suivant immédiat, 


Vichy l'autorisation d'utiliser 


Hirose aux Tonndles| Joueurs professionnels 


France, en tout cas (14 36” 8/10) se- Campagner (Italie), 1 m. 95 et Hali. Pe Z s n arbitrage € ja », le troi- Lot tyh le un peu celui En outre, en ce qui concerne 
> e- senblan (Fchécoslovaquie), 1 m. 95| sime homme dans ie rings Jim Andrews, anne pova mia de tete | de" bora nee ne nu | L'URSS. à la FINA. eent iS aiten Fouvent pe déplacer,| pourcentage, pris sur les recettes d 
semblent les plus réguliers. Dans un| je noir pour tenu, si bien qu'à la troisième ou cinquième observation, nu| devant Patuznik, 1 m. 16 s (à une main derrière Smith) lors des| championnat « pro » en faveur du 

FA pareil lot, Audouy peut juste espé-| 5e round. Anderson, qui n'est pas très patient et QUI venale JUntomien, È «De notre envoyé spécial). Championnats d'Amérique. qui sera) ‘o0tball amateur, il a été décidé de 

programme rer se placer dans les siz premiers. | comme à Paris, d'accuser un coup, se rebella sans pour cela teneur de s de justesse | PRAGUE. — M. Drign: opposé à Jany et à Olson, aux Tou | Prélever 
d'aui hui dredi En trois heures se disputeront les| frapper, car la phase était à ce moment plutôt animée cran bien connu d'Arthem pou: l'occasion, au cours relles, au cours du meeting internatio.| „1 P. 100 jusqu'à 200.000 francs 
aujourd'hui vendredi mm Ce round était le premier où Anderson ait manifesté une activité autre| ver, dans les derniers mètres, un 'hier, de’ parier avec l'attaché so- | nal de natation, le 31 août et le] 2 p. 100 au-dessus pour la première 
17 h. : Décathlon, 100 Les Russes Lipp, favori du lance-| que purement défensive. Jackie Patterson, qui se trouvait à côté de me 100 m. brasse de toute beauté. Son étique qui représentait TU ler septembre. | division 
1h: ment du poids, et Prejevalski, préten-| me l'avait d'ailleurs annoncé à ln fin du 6 round, alors que je voyais, | suivant, Linghart, nage une br aux matches tehécoslovaque Par ailleurs, la Fédération suisse de| 1 p. 100 jusqu'à 120.000 fr. et 2 p 
dant au titre du 3.000 steeple. ont dé: | sans être démentie, un léger avantare Aa Gien Non mas ee peus {ie lui a indique l'intention de | natation à désigné ses représentants <| 100 au-dest: deuxième d 
claré forfait, étant tous les deux — Oui. m'avait dit le champion du monde. Mais Anderson s'est réservé.| la classe d'un Nakache en form aa ny De ere qd À Schngdes tes 6x 200 m.: Rauber,| vision 
À Décathlon. saut” long. malades Maintenant, il va partir, | “‘Kamadel, le meilleur Tehéqt | chement, à ton interns- j Schneldes, Hangartner, Tajana; rem- — 

DE Garies 00 Dales fimin] | MUCAN on edat ie cas. T débuta par une large série genre rafale quil Hui mumi bom de ecmain. m ; pnirevae Savec] Bensier: Tzimmermani, Batiman i| À Pour zencontger le CAP, dimanch 
séries, les demi-finales et la finale| surprit Médina et continua en travaillant enfin d'une façon orthodoxe, cepen-| participa pas au 100 mètres se réser- u È Weibeil; Schaer, Sauer, Welti; rem. go". Nimes alignera : Si 
du 100 m. Cinq séries qualifieront| dant que le Gitan lui travaillait les flancs. Il est certain que le noir reñt du| Vant pour le 200 mètres brosse du {plaçant ? Huttenmoser. > À lnéquier + Mosreu Romian 
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